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La différence est notre richesse 

 

Dans la Newsletter du mois dernier nous avons abordé deux valeurs fondamentales, enseignées par Raël,  
la responsabilisation et la non-violence absolue. Celles-ci permettraient à l’humanité, individu et collectif,  
si elles étaient enseignées et appliquées, de sortir de sa violence. Dans l’enseignement amené par Raël,  
il est une autre valeur qui mérite d’être regardée de plus près : c’est celle de l’amour des différences.  

 
« L’homme éveillé s’enrichit au contact des différences qui 

constituent la personnalité de l’autre »  (Raël – La méditation sensuelle) 
 

L’amour des différences ne doit pas être confondu avec la tolérance. Tolérer c’est accepter les différences 
sans enthousiasme. L’amour des différences au contraire c’est encourager les autres à être différents et à 
vivre pleinement leurs différences, qu’elles soient raciales, culturelles, religieuses, sexuelles ou génétiques.  
Pour cela, il est nécessaire de s’aimer soi-même, de s’autoriser à explorer ses propres différences. 
Comment aimer les différences de l’autre si soi-même on n’ose pas exprimer les siennes ? 
Notre éducation, les blouses (qui reviennent) dans les écoles, les uniformes, la mode (!), les réseaux sociaux et 
le fameux désir d’appartenance… ont pu nous enfermer dans un modèle de pensée restrictif, où sortir du 
modèle nous est difficile car montré du doigt. Alors, accepter que les autres soient suffisamment libres pour 
exprimer leurs différences nous est peut-être difficile.  

 
Fermez les yeux, prenez trois grandes respirations, et 
tranquillement, pensez à un moment où une personne 
à un instant de votre vie vous a enrichi par une pensée 
que vous ne connaissiez pas, par une action que vous 
n’aviez même pas imaginée, ou par un trait de 
caractère qui vous a plu. Vous revivez cet instant et 
vous ressentez du plaisir. Cet événement vous a 
marqué et vous remerciez cette personne encore 
aujourd’hui.  
C’est cet esprit d’ouverture, de bienveillance, de 
compréhension, et d’écoute que nous avions à ce 
moment-là qu’il nous faut retrouver et cultiver 
aujourd’hui.  
 

Nous sommes tous différents, et ces différences 
forment une richesse exceptionnelle dont nous privons 
l’humanité quand nous ne les exprimons pas.  
 

 

 
 
* Après Hiroshima, entrée dans l’ère de l’Apocalypse, ère de la révélation. 

 Mouvement raélien  
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« L’amour des différences construit la paix » (Raël) 
 

Maitreya Raël va plus loin en disant que l’amour des différences a un rôle primordial dans la paix sur la terre. 
On peut le comprendre intuitivement. Encore faut-il un exemple. Imaginons que dans l’éducation donnée aux 
enfants, il y ait l’enseignement de toutes les religions, les 4 grandes religions, plus les religions orientales et les 
nouvelles religions. En ouvrant l’esprit de l’enfant sur toutes les croyances religieuses (ce qui pourrait lui 
permettre de choisir sa religion), ne pourrait-on pas éviter l’endoctrinement fanatisant qui risque toujours de 
déboucher sur la violence. Quand on se fait dire que sa religion est la seule valable sur la terre, que toutes les 
autres sont fausses, on risque de déboucher sur un fanatisme dangereux.  
Les Elohim qui nous ont créés, et qui ont créé toute vie sur la terre, nous disent que dans l’infini de l’espace il 
y a une infinité de formes de vie, humaines ou non humaines, avec une conscience inférieure, égale ou 
supérieure à la nôtre. Un jour, nous aurons peut-être l’occasion d’accueillir des araignées ou des formes de vie 
avec un niveau de conscience extraordinaire. Comment pourrions-nous accueillir des formes de vie si 
différentes si nous n’arrivons pas à aimer les nôtres actuellement sur la terre ? Alors, commençons dès 
aujourd’hui à apprivoiser les différences, les siennes, celles des autres. A les aimer, à les exprimer et à les 
encourager. C’est une richesse extraordinaire qui nous est offerte et une opportunité d’ouverture vers les 
civilisations de l’espace.  
 

Maryline, Guide raélienne 
Responsable de l’Ile de France & de la Normandie 

 
La “Méditation Sensuelle” enseignée par Raël 

(Extrait d’un article paru dans raelfrance.fr) 
 

“L’être humain est conçu pour être en permanence en 
harmonie avec son environnement et avec l’infini” 
 

Quand vous étiez enfant, vous étiez dans l’être, donc dans le présent, 
avec aucune pensée ; une sorte d’état méditatif permanent avec cette 
sensation de ne ressentir aucune fatigue… 
Il existe ainsi une infinité de méditations, mais la plus efficace qui nous 
a été donnée par Maitreya Raël est la “Méditation Sensuelle” car elle 
permet aux capteurs que sont nos sens d’être le plus possible 
connectés avec notre environnement… Elle nous fait parcourir et 
ressentir “l’infiniment petit” que nous composons ainsi que 
“l’infiniment grand” qui nous compose… 
La Méditation stimule la partie gauche du cerveau dédiée au plaisir. 
C’est également le meilleur moyen d’augmenter notre Niveau de 
Conscience… 
 

 Retrouvez l’intégralité de cet article sur 
https://www.raelfrance.fr/meditation-raelienne/ 
 

 Inscrivez-vous dès maintenant à notre journée de méditation sensuelle, dimanche 16 février  
à Paris (thierry.duvernoy1963@hotmail.fr ). 

https://www.raelfrance.fr/meditation-raelienne/
mailto:thierry.duvernoy1963@hotmail.fr


Février 74 a.H.                Newsletter IDF-Normandie  Page 3 sur 6 

 
La compassion, c’est être humble pour l’autre, c’est ressentir le poids de sa conscience 
lorsqu’un jour il comprendra qu’il nous a fait mal : c’est donner son pardon quoiqu’il ait pu 
faire.  Raël – Le Maitraya – P73  

 
La compassion c’est savoir se détacher de ses passions basses, se 
détacher de l’orgueil, de la volonté d’avoir raison, se détacher de tout 
ce qui nous attire vers le bas, se détacher de soi mais aussi des 
erreurs des autres, du mal qu’ils peuvent parfois nous faire. Cela ne 
signifie pas qu’il faut s’en rendre complice, bien au contraire, il faut 
même lutter contre cela mais en s’en détachant, et c’est ainsi qu’on 
arrive à la compassion.  Raël – Le Maitraya – P73  
 
Être compatissant à la souffrance des autres c’est bon, la 
compassion et l’envoi d’amour à tous autour de nous, c’est 
bon, mais il faut aussi avoir de la compassion pour nous-
mêmes, parce que nous ne sommes pas parfaits, nous avons 
beaucoup de mauvaises choses à l’intérieur de nous, chacun 
de nous, moi aussi. Mais quand vous avez de la compassion 
pour vous-même, que vous commencez à vous aimer avec 
toutes les mauvaises choses qui sont en vous, c’est là que 
vient la paix d’esprit. Et il n’y a qu’en silence que vous 
pouvez le sentir.  Raël – Contact 373  
 

 
Etre en silence vous aidera à développer davantage 
d’amour et de compassion ; de la compassion pour les 
autres, mais le plus important - et personne n’en parle - 
de la compassion pour vous-même.  Raël – Contact 373  

 
Nous devons avoir le plus grand niveau d’amour et la plus 
grande compassion pour nous-même afin que nous 
puissions ensuite en donner aux autres. Les gens qui ne 
s’aiment pas et qui n’ont pas de compassion pour eux-
mêmes ne peuvent pas donner d’amour aux autres.  
Raël - Contact 378 

 
 
Sélectionnées par Maryline, Guide Raélienne 



Février 74 a.H.                Newsletter IDF-Normandie  Page 4 sur 6 

 

Les deux précédents chapitres qui illustrent l’esprit du Paradisme, l’amour et le progrès démontrent les étapes 
nécessaires et indispensables à franchir pour passer aux étapes suivantes.   

L’amour est le pilier qui assurera la vitalité de ce futur. C’est un choix de société. 

Le progrès est le pilier qui s’appuyant sur le premier libérera enfin l’Être Humain du travail contraint. C’est l’amour de 
l’humanité dans les actes. 

Le troisième pilier est celui du partage, de la redistribution. C’est tout d’abord le pilier du respect des droits de vivre 
dignement. C’est surtout le pilier central de l’édifice. 

 
La première partie du chapitre sur le partage nous a présenté les démarches à mettre en œuvre ensemble si nous 
voulons amorcer ce deal extraordinaire du changement, celui de l’équité. 

Le partage (s’il existe) aujourd’hui manque d’équité. Rappelons-le, 1% de la population mondiale a vu augmenter de  
12 % sa richesse et 82 % de la richesse mondiale en 2018 a profité à ce 1% de la population alors que les 3,7 milliards de 
personnes qui forment la moitié la plus pauvre de la planète n’en ont rien vu.  

Le partage est le pilier des droits, il est aussi celui des devoirs et il est équitable. 

La notion de partage équitable déclinée ici en neuf titres définit bien les droits accordés pour chacun d’entre nous et 
aussi les devoirs que nous devons accepter si l’on souhaite que l’équilibre soit maintenu et que tous profitent au 
maximum de ce que cette nouvelle société pourra apporter. Il y a des droits et il y a des devoirs et chacun est 
responsable des résultats de ce qu’il engendre du fait de ses pensées, de ses paroles et de ses actes pour lui-même et 
pour la communauté à laquelle il appartient. 

L’étendue du partage est vaste : financier & monétaire - matériel - géographique & environnemental - intellectuel & 
culturel - scientifique & technologique - spirituel & philosophique - sanitaire & bien-être - pédagogique & connaissances  
- responsabilité & engagement par les valeurs. 

Pour imbriquer et harmoniser au mieux les éléments du partage, il faut accepter aussi que c’est un deal collectif. Le sens 
des responsabilités personnelles et collectives s’inscrit dans la vie de chacun dès le plus jeune âge. L’enseignement des 
droits et des devoirs de l’être humain dans la société doit s’appliquer à tout âge et à tout niveau de responsabilité. 

Les principes de la loi naturelle enseignée par les Elohim suffisent pour générer cette harmonie. 

Avant de décider toute chose et surtout pour les 
décisions importantes, nous devons mesurer les 
conséquences potentielles de nos pensées, de nos 
paroles et de nos actes par rapport à quatre plans : 
rappelons-le, l’infini, les valeurs, la société et 
l’individu. Dans toutes les régions de la planète, 
dans tous lieux où l’humain vit, des choix sont faits, 
des décisions sont prises pour organiser et 
administrer ces micro ou macro sociétés et ce avec 
leurs caractéristiques propres. Les membres des 
Collèges de Guidances, comme nous-mêmes 
individus dans nos vies personnelles, devons passer 
au crible des filtres de la loi naturelle nos choix et 
nos décisions afin de nous tromper le moins 
possible. 

Partant de ces principes de base qui doivent animer 
une société paradiste, nous allons aborder dans 
cette newsletter et dans les deux prochaines 
quelques domaines où la notion du partage a toute 
sa place. Commençons par le plus rassurant dans notre société où la valeur motrice est encore l’argent. 
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Partage financier & monétaire 

Comme nous l’avons abordé en surface le partage des ressources vitales de la personne passe par l’échange d’une 
activité contre une valeur de troc ou monétaire et cela depuis des millénaires. Le Paradisme apporte enfin une solution 
adaptée à cette extraordinaire ère de l’automatisation et de la robotique qui est là aujourd’hui. Faisons produire par ces 
nouveaux instruments que sont tous ces robots tout le travail de production et de services répondant à nos besoins et à 
nos envies.Ces machines électroniques et bientôt biologiques et informatiques quantiques vont pouvoir répondre à 
toutes nos aspirations. Pour ce faire, il faudra accepter d’être remplacé par celles-ci. 

Accepter aussi que le travail n’a rien de sacré et que l’Être Humain est sur terre juste pour penser, créer et s’épanouir, 
c’est-à-dire « vivre ». Ça c’est le cap, aussi incroyable que cela paraisse, c’est le plus difficile à passer. Nos cultures de 
plus de 4 000 ans nous ont formatés avec le principe écrit dans la genèse biblique 3/19 : « tu vivras et te nourriras à la 
sueur de ton front ». 

C’est fini, FINI, F.I.N.I., les robots sont là pour effacer cette malédiction ou cette nécessité. 

La société doit au plus vite et à l’échelle mondiale mettre en place le Paradisme avec cette orientation sociétale de 
base : « l’Être Humain doit être enfin mis au centre des préoccupations des systèmes et de chacun, il est sur terre 
pour vivre heureux ». 

L’argent disparaîtra lorsque tous les postes de travail seront pris par les robots. À ce moment-là, le principe de la 
propriété n’aura plus la même signification que celle d’aujourd’hui. L’argent n’existant plus, les entreprises 
appartiendront à la communauté, aujourd’hui on dirait, « seront nationalisées ». La redistribution suivra les canaux que 
nous utilisons aujourd’hui s’ils sont toujours opérationnels ou seront modernisés si possible. Rien ne manquera et les 
délais nous amenant à la fin de l’argent nous permettront d’apprendre dans ce nouveau monde comment vivre sans. 

Avant d’atteindre cette époque, il va nous falloir accepter et même encourager la société à moderniser toutes les 
sources de production de biens de consommation et de services par les nouveaux outils que nous offre le progrès. 

Mais comment vivre sans travail, donc sans argent. Si je ne travaille pas, je ne reçois pas de rémunération.  
Comment vais-je payer tout ce qu’il me faut pour vivre ? 

Pas de panique, l’argent est encore là. Il est partout et en volume suffisant pour permettre à toute l’humanité de 
satisfaire à ses besoins, voire plus. Les robots produisent à notre place, ils travaillent 24h/24, ils ne sont pas malades, ils 
ne vont pas en congés, ils ne font pas grève. La production est donc assurée. Le patron veut encore gagner de l’argent et 
il a investi pour cela. Il suffit de prélever un impôt sur les robots en fonction du nombre de postes de travail qu’il a 
libérés, exemple la valeur des charges patronales et salariales. Ces sommes composeront une bonne partie de la caisse 
qui sera chargée de livrer une « Allocation Universelle de Bien-être » (A.U.B.E.) à chacun de sa naissance à la fin de ses 
jours. À cet impôt, les différentes allocations que versent les Etats ici et là (en France, Allocations familiales, RSA, aide au 
logement, chômage et les diverses aides existantes) constitueront une autre grande partie de l’A.U.B.E. 

Une partie des budgets de certains ministères, « défense nationale, police, justice entre autres » sera là aussi pour 
compléter les montants nécessaires pour assurer cette allocation à chacun jusqu’à la fin de l’argent. 

L’héritage lui aussi sera à refondre, car le Paradisme sera une société qui récompensera ses membres en fonction de la 
valeur de leurs apports et des bienfaits qui en découlent pour l’ensemble. La richesse et les honneurs doivent 
essentiellement provenir de cela et non d’un héritage quel qu’il soit. 

Lors du partage du patrimoine d’un défunt au moment de l’écriture de l’héritage, seule la maison familiale doit revenir 
aux héritiers, tout le reste du patrimoine entrera dans les fonds de la région et sera utilisé ou exploité par les services 
attachés à cette fonction. Les services traitant la répartition de l’A.U.B.E. seront en partie bénéficiaires de cet héritage. 

Le partage sur tous ses axes est le pilier central de l’édifice. 

 
 

Le mois prochain nous aborderons la 3e et avant-dernière partie du chapitre « Partage ». 

3e partie (mars 74aH) :  matériel - géographique & environnemental - intellectuel & culturel - scientifique & 
technologique 

4e partie (avril 74aH) :  spirituel & philosophique - sanitaire & bien-être - pédagogique & connaissances - responsabilité 
& engagement par les valeurs. 

 

Jean Pierre Saulnier, Guide raélien 
Responsable de la promotion du Paradisme en Europe.  
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 : Soirée conviviale d’information sur internet.  

Venez-vous enrichir de la philosophie raélienne et poser vos questions.  
http://zoom.us  ID : 347446032  Pas de mot de passe.  

 
 

 
 : 
journée de méditation sensuelle à Paris 
(20e).  
Inscription auprès de Thierry : 
thierry.duvernoy1963@hotmail.fr  
 
Venez découvrir et vous entrainer à la 
méditation sensuelle, l’harmonisation 
avec l’infini qui est en nous et dans 
lequel nous sommes. 
 

 , 
les raéliens de la région parisienne se 
réunissent pour la "tentative de contact 
télépathique" avec les Elohim.

Ces rencontres sont également l'occasion d'échanger sur différents sujets, de visionner des vidéos de 
l'enseignement de Maitreya Raël, ainsi que d'accueillir les personnes qui souhaitent en savoir 
davantage sur notre philosophie. 
Pour participer, contacter : thierry.duvernoy1963@hotmail.fr 
 
 

 : Café philo au Falstaff (M° Bastille). Découvrir et échanger sur la 
modernité des messages des Elohim donnés à un Prophète en 1973 et 1975.  
Infos : marylinecanin@orange.fr  
 

 
 

                                                              

 

      Mise en page Newsletter : JaÔm   
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http://www.rael.org/

